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Faits divers

Ballon d’Alsace
Vente de la Gentiane : précision
Un des propriétaires de la Gentiane au Ballon d’Alsace tient à 
apporter des précisions quant à la mise en vente du bâtiment 
et du terrain, sujet évoqué lors de la dernière réunion du 
Smiba, le Syndicat mixte interdépartemental du Ballon 
d’Alsace (lire l’ER du 24 juin). « L’évaluation des Domaines 
porte sur le bâtiment et le terrain. Elle ne prend pas en 
compte la société et le stock de skis et chaussures. Ce qui 
explique la différence entre le prix des Domaines et le prix 
que nous demandons. »

Contestation
Pétition contre la halte ferroviaire de Danjoutin
« Inutile, absurde et coûteuse », tels sont les qualificatifs 
employés par l’association de défense de la Grande Combe 
qui poursuit son combat contre l’implantation d’une halte 
ferroviaire à Danjoutin. Ce projet entre dans le cadre de la 
réouverture de la ligne BelfortDelle et de son raccordement à 
la gare TGV. Les opposants ont lancé une pétition en ligne. 
Dans leur argumentaire figurent en bonne place les 
infrastructures inhérentes à la future halte : « Le parking de la 
gare de Belfort, situé à un kilomètre à vol d’oiseau, ne justifie 
pas la création d’un autre parking à Danjoutin ; de surcroît, les 
habitants vont subir une coupure routière supplémentaire 
liée au passage régulier des trains avec deux passages à 
niveau actifs. » L’association de défense de la Grande Combe 
met également en cause la route d’accès au futur parking.

Université Démissionnaire de son poste de directeur pour coprésider la Comue à partir du 8 septembre, Olivier 
Prévôt dresse un bilan solide de ses quatre ans à la tête de l’IUT BelfortMontbéliard

« On s’est remis en cause »
A L’OCCASION de la rencon
tre  annuelle  des  personnels 
de l’établissement hier, Olivier
Prévôt a éclairé ses quatre ans
de  responsabilité  en  faisant 
l’éloge de son équipe, en pré
sence  de  Nicolas  Chaillet  et 
Jacques Bahi, respectivement 
présidents de la Comue et de 
l’UFC.  Entouré  de  ses  direc
teurs adjoints Franck Palmino 
et  Bruno  Viezzi,  il  a  en  effet 
insisté  sur  le  travail  collectif 
qui  a  changé  profondément 
l’établissement  emblémati
que de  l’UFC dans  l’Aire ur
baine : « Nous avons remis en 
cause notre façon de fonction
ner en mettant en place plu
sieurs dispositifs dans un es
prit d’ouverture. »

92 % de taux de réussite
Une sorte de plan anticloi

sonnement et antironronne
ment  qui  a  largement  porté 
ses  fruits  en  quatre  ans :  en 
2015,  le  taux  de  réussite  des 
étudiants de l’IUT est passé de

88 à 92 %, soit entre 15 et 20 
points audessus de la moyen
ne nationale. De plus, le délai 
d’insertion dans la vie profes
sionnelle à l’issue du diplôme 
est de trois mois, pour quatre 
mois  au  niveau  national. 
« Nous  n’avons  pas  pour 
autant  bradé  les  diplômes », 
explique Olivier Prévôt, « ces 
bons  chiffres  sont  le  résultat 
de trois démarches : l’aide à la 
réussite,  une  nouvelle  façon 
d’appréhender la formation et
la  pédagogie,  et  les  modules 
d’enseignement libres. »

Dans les faits, cela se traduit
par des cours de renforcement
et d’intégration, de pratiques 
pédagogiques  apportées  de 
l’extérieur et d’une immersion
pendant  trois  semaines  dans 
un autre département que ce
lui d’origine, du génie civil au 
génie thermique par exemple. 
Cela a créé un  large mouve
ment  d’ouverture  auquel  ont 
participé  les  dix  départe
ments.

Olivier Prévôt fait également

état  de  projets  structurants 
qui  contribuent  eux  aussi  à 
l’amélioration  de  l’image  de 
marque  et  de  l’attractivité : 
« L’écocampus  est  un  enjeu 

majeur  pour  le  nord  franc
comtois. Il fédère l’IUT, l’UFR
STGI,  FemtoST  et  l’UTBM 
autour  de  l’énergie.  Avec 
19 millions d’euros, la premiè

re tranche est mise en œuvre. 
L’objectif est de faire fonction
ner des bâtiments de qualité 
sur  le  Techn’hom  avec  une 
faible consommation énergé
tique. Un autre projet concer
ne le site de Montbéliard, avec
Mobicampus,  le  campus  des 
métiers  et  qualifications 
autour des mobilités du futur, 
couplé au projet Mobilitech. »

Le bilan Prévôt se quantifie
aussi dans  la maturation des 
esprits : « En faisant travailler 
ensemble  l’IUT  et  l’UTBM 
autour des enjeux de l’énergie
et de la mobilité en symbiose 
avec le numérique développé 
avec  l’UFRSTGI,  cela  posi
tionne le nord FrancheCom
té en tant que leader régional 
au sein de la Comue, mais aus
si sur un segment spécifique à
dimension  internationale. » 
L’accordcadre  signé  récem
ment avec PSA au niveau na
tional illustre cette capacité à 
fédérer les envies et les com
pétences.

François ZIMMER

K Un large mouvement d’ouverture. Photo Lionel VADAM

Voleurs surpris 
en flagrant délit
Belfort. Mardi, à 23 h 50, une
patrouille  de  police  passe
devant le centre de contrôle
technique, avenue Leclerc à
Belfort. La patrouille repère
deux individus bien décidés
à  entrer  dans  le  local.  L’un
est  d’ailleurs  porteur  d’un
pied de biche. Lors de  l’in
terpellation, le Dijonnais de
27  ans  tente  de  porter  des
coups aux policiers, qui doi
vent  utiliser  leur  pistolet  à
impulsion électrique pour le
maîtriser.  L’homme  profère
des menaces de mort.

Son  complice,  un  Belfor
tain de 24 ans, prend la fuite

mais il est rattrapé dans un
jardin voisin. Si l’aîné a nié
les faits,  le plus jeune a re
connu la tentative de vol. Il a
même confié à la police être
venu avec  son ami  la veille
au même endroit. Mais dans
les deux cas, le duo n’a réus
si qu’à étoiler la vitre du cen
tre.

Le policier insulté a porté
plainte,  le  propriétaire  du
commerce  également  pour
les deux tentatives de vol.

Les deux individus pris en
flagrant délit ont été placés
en garde à vue et présentés
devant  le  parquet  jeudi
aprèsmidi.

Santé Soutenu par les élus, le groupe lyonnais a reçu l’aval de l’agence régionale de santé pour implanter un nouvel 
établissement. Il devrait voir le jour fin 2018 au Pied des Gouttes. S’il n’y a pas de recours

Clinique : Noalys a été choisi
«L’AUTORISATION a été ac
cordée à la SAS Noalys dont le
dossier présente les atouts de 
l’expérience  dans  la  gestion 
d’établissements sanitaires et 
qui doit permettre de propo
ser  une  offre  de  soins  de 
proximité. »  Par  ces  mots,  le 
directeur de l’agence régiona
le de santé (ARS), Christophe 
Lannelongue, a donné ce jeudi
son aval au groupe lyonnais.

Permis de construire 
rapide

Deux  candidats   le  second
étant Claude Bernard, qui en
visageait d’occuper une partie 
de  l’ancienne  clinique  des 
Portes du Jura  étaient en lice.
Sachant que tous les élus, tou
tes  tendances  confondues, 
soutenaient le premier inves
tisseur JeanLoup Durousset, 
PDG de Noalys. Qui pilote ef
fectivement un groupe fort de 
50 millions de chiffre d’affai
res, de 400 salariés et 255 pra
ticiens. Il gère « depuis trente 

ans »  des  établissements  de 
santé, dont la principale ma
ternité privée des environs de 
Lyon.

À Montbéliard, le projet, es
timé  à  10  millions  d’euros 
d’investissement, est plus mo
deste : au Pied des Gouttes, en
face de la fromagerie, sur un 
terrain de la ville, est prévu un
bâtiment de 4500 m², avec une
soixantaine de lits maximum, 
dont 20 en chirurgie ambula
toire,  le  reste  en  chirurgie 
complète. Ce sera, dixit l’inté
ressé  et  l’ARS,  un  « pôle  de 
santé  pluridisciplinaire », 
avec sans doute des kiné, in
firmières,  dentistes  et  peut
être des spécialités comme la 
chirurgie digestive, l’urologie, 
l’ophtalmologie,  la  gynécolo
gie.

« Très heureux » que  l’ARS
lui ait donné satisfaction, l’en
trepreneur,  qui  évoque  une 
soixantaine  d’emplois  possi
bles  dans  le  futur  établisse
ment,  veut  maintenant  aller 
très vite : il parle d’un dépôt de

permis de construire d’ici à la 
fin de l’été pour une ouvertu
re, au mieux, fin 2018.

L’autorisation, dont il dispo
se pour un début d’exécution 
dans les trois ans, est cepen
dant conditionnée « par le re
crutement  effectif  de  profes
s i o n n e l s   m é d i c a u x   e t 
paramédicaux  avant  sa  mise 
en  œuvre ».  Pas  de  quoi  ef
frayer  JeanLoup  Durousset, 
qui y voit un formidable défi et
dont  le  groupe  compte  une 
personne uniquement dédiée 
au recrutement de praticiens. 
« La  future  direction  du  site 
viendra travailler, sur ce point 
comme  sur  les  autres,  à 
Montbéliard, dès la rentrée », 
précisetil.

Autorisation 
aussi sur la Jonxion

Et dans ce domaine, comme
dans  celui  de  l’activité,  ne 
craintil pas la concurrence ? 
Car  en  même  temps  qu’elle 
autorise le projet montbéliar
dais, l’ARS acte, dans le même

communiqué,  le  déménage
ment sur la future clinique de 
la  Jonxion  après  l’ouverture 
de  l’hôpital  médian  premier 
trimestre  2017   des  activités 
de soins de la Miotte à Belfort. 
Ce qui, de facto, signifie qu’il y
aura  bien  deux  établisse
ments privés neufs sur l’Aire 
urbaine.  « Non  seulement,  je 
m’entends  très  bien  avec  M. 
Mercier [N.D.L.R. :  le porteur 
de projet de la Jonxion et PDG
de la Miotte] mais en plus je 
suis persuadé qu’il y a moyen 
et besoin de travailler, comme 
avec  le  public  d’ailleurs,  en 
bonne  intelligence »,  répond 
le PDG de Noalys

Malgré l’opinion de la CSOS
 une  instance  consultative, 
qui a rendu un avis défavora
ble  sur  les  deux  candidats 
montbéliardais , il y a aussi et 
surtout,  affirmetil  comme 
les élus, une patientèle suffi
sante  (350 000  habitants  sur 
l’Aire urbaine) pour  faire vi
vre  deux  structures  privées. 

« Nous travaillerons plus vers 
le  sud  de  l’agglomération », 
estime JeanLoup Durousset. 
« Le  territoire  sanitaire  sera 
partagé. »

La  vigilance  demeure  ce
pendant de mise. Notamment 
parce que le candidat malheu
reux avait, avant même la dé
cision de l’ARS, agité le spec
tre  d’un  recours.  Vu  les 
appétits suscités  et la clientè
le déjà partie sur d’autres sec
teurs , il pourrait aussi y avoir
d’autres  personnes  détermi
nées à mettre des bâtons dans 
les roues du projet de Noalys. 
« Nous ne sommes pas à l’abri
de  procédures  administrati
ves qui pourraient retarder le 
projet voire le mettre à mal », 
estime  le  député  socialiste 
Frédéric Barbier, qui s’est ré
joui dans un premier temps de
la décision de l’ARS et du sou
tien de la ministre de la Santé, 
Marisol Touraine. « Il faut en 
avoir  conscience.  Nous  de
vons tous rester unis. »

Sophie DOUGNAC

L’arbre s’abat sur la maison

Une entreprise, qui 
intervenait à Bavilliers, n’a 
pas maîtrisé la chute d’un 
sapin.

Les  pompiers  ont  été
appelés à 15 h 30, jeu
di.  « Mais  vu  l’enten
due  des  dégâts,  nous
ne  pouvons  pas  faire

grandchose », résume le lieu
tenant Régis Heidet, qui coor
donnait les opérations de se
cours.

Un gigantesque sapin venait
de s’effondrer sur le toit d’une 

petite maison d’habitation, en 
retrait de la route, au 3 bis rue 
de la Charmeuse à Bavilliers.

« J’avais  appelé  l’entreprise
pour  qu’elle  élague  l’arbre, 
pour faire un peu de place », 
explique  le  propriétaire,  qui 
s’est rendu sur place. La socié
té belfortaine n’a pas maîtrisé 
l’opération jusqu’à son achè
vement. Sous le poids du rési
neux,  la  toiture et  le plafond 
de la maisonnette se sont ef
fondrés sur la partie salon.

Le locataire, qui occupe l’ha
bitation  depuis  cinq  ans,  n’a 
pas été blessé. « Les ouvriers 
m’avaient  demandé  de  sortir 

pendant les travaux », indique
Philippe. Sage précaution.

Le  sinistre  a  fragilisé  la
structure de la maison, la ren
dant inhabitable.

Arrêté de péril 
pris par le maire

« Nous  avons  mis  en  place
des  mesures  conservatoires 
en instaurant un périmètre de 
sécurité », ajoute le lieutenant 
Heidet. « Les pignons du  toit 
sont fendus et le trou est d’en
viron 10 m². Les murs ont ré
sisté, mais on n’est à l’abri de 
rien. »

« La  société  qui  intervenait

sur le chantier assurera le bâ
chage  de  la  toiture,  puisque 
c’est  sa  spécialité »,  ajoute  le 
responsable des secours.

Le maire de Bavilliers, Eric
Koeberlé, a été appelé sur les 
lieux. Il a aussitôt pris un arrê
té de péril et vu avec le locatai
re et son assurance pour pré
voir son relogement, l’homme 
n’ayant pas de famille dans le 

secteur.
Aucune  solution  n’a  en  re

vanche  été  prévue  pour  la 
poule qui couve dans le salon 
et la famille de hérissons qui 
s’est installée sous le canapé. 
Par chance, le maître, comme 
ses protégés, n’ont pas été tou
chés par cette intrusion aussi 
spectaculaire qu’imprévue.

Isabelle PETITLAURENT

K La chute du sapin a creusé un trou de 10 m² dans la toiture de 
l’habitation. Photos I.P.

K Le locataire a été relogé, la maison étant inhabitable.

Faits et méfaits
Père soupçonné de viol : mise en examen
Belfort. Dans notre édition d’hier, nous relations l’affaire de 
ce père de famille de 56 ans soupçonné d’avoir violé sa fille 
de 8 ans et violenté ses fils et sa compagne.
L’homme, qui avait été placé en garde à vue, a été mis en 
examen par le parquet.

Chute de moto
Beaucourt. À 16 h 30 jeudi, les pompiers de Delle ont pris en 
charge un motard de 36 ans qui venait de faire une chute 
devant la maison de retraite la Maison Blanche, à Beaucourt.
Il s’est légèrement blessé.

Feu d’appentis
Sermamagny. À 1 h 30, dans la nuit de mercredi à jeudi, les 
pompiers de BelfortNord se sont rendus au 18 rue d’Evette 
pour éteindre un feu d’appentis.

État de catastrophe naturelle à Belfort
Belfort. À la suite des fortes intempéries du weekend 
dernier, la Ville de Belfort instruit le dossier de demande de 
classification en état de catastrophe naturelle qui sera déposé 
à la préfecture. Les Belfortains concernés ont la possibilité de 
retirer le formulaire de reconnaissance en mairie ou sur le site
internet de la Ville.

Chez nos voisins
Chantiers routiers autour de Mulhouse
Cet été, les automobilistes vont devoir être patients s’ils 
empruntent l’A36 et l’A35 autour de Mulhouse. Deux 
chantiers sont en effet prévus dans ce secteur. Le premier a 
démarré le 9 mai et sera terminé le 2 septembre. Il prépare la 
mise à deux fois trois voies de la portion de l’A36 située entre 
l’échangeur N° 16 et la section de la traversée de Mulhouse, 
sur 5,2 km dans le sens BelfortAllemagne et 2,7 km dans le 
sens AllemagneBelfort. Ce chantier anticipatif porte sur la 
bande d’arrêt d’urgence. Le second chantier sera ouvert du 
18 juillet au 16 août. Toujours sur l’A 36, il concerne la 
rénovation de la chaussée entre l’échangeur de Bouxwiller et 
celui de Mulhousecentre dans le sens BelfortAllemagne, soit 
deux kilomètres. La vitesse sera ramenée à 70 km/h et à 
50 km/h à certains endroits.
Un nouveau parking pour l’Euroairport
La direction de l’Euroairport a investi dans la construction 
d’un nouveau parking de type « park and ride » au nord de 
l’aérogare, côté France. Ce nouveau parking, baptisé F7, 
offrira 750 places à des prix attractifs. Il sera mis en service 
du 6 juillet au 8 novembre.
Ribeauvillé : un chevreuil à la piscine !
Un chevreuil s’est introduit dimanche dernier dans le parc de 
la piscine Carola à Ribeauvillé, sous l’œil stupéfait des 
baigneurs. Les maîtres nageurs, la brigade verte et la police 
municipale n’ont pas réussi à le capturer. Finalement, le garde 
champêtre est parvenu à emprisonner l’animal dans un filet et
à le reconduire manu militari à son point de départ, en 
saisissant ses bois malgré ses aboiements déchirants…
Passage du feu à Soultzbach
A SoultzbachlesBains, la fête de la SaintJean rime 
traditionnellement avec un exercice spectaculaire mais 
parfaitement maîtrisé. Une tradition séculaire veut en effet 
que les jeunes gens du village traversent les flammes qu’ils 
ont allumées. Sous le regard fasciné des visiteurs…
Cernay : baptême de l’air pour les doudous
L’aéroclub de l’Ochsenfeld à Cernay a organisé un baptême 
de l’air très insolite. Les enfants de 3 à 10 ans ont en effet 
confié leurs doudous à un drone. Un beau souvenir, photo et 
certificat à l’appui !


